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Remarques méthodologiques 
Les statistiques figurant sur les pages suivantes sont des estimations de mises en marché en France. Elles ne sont calculées que pour les principaux pays 
fournisseurs. Leur élaboration est réalisée à partir d’informations sur les arrivages hebdomadaires ou de déclarations de mises en marché d’opérateurs 
représentatifs. Les chiffres figurant dans le tableau « les principaux produits » sont fournis par le CTIFL source SECODIP. Les données des pages conjoncture 
ne sont proposées qu’à titre informatif et n’engagent en aucun cas la responsabilité du Cirad.  

Le marché s’est assez bien comporté. La demande locale a été correcte et la concur-
rence entre régions moins vive qu’en 2007 (avance de commercialisation du Sud-
Est). D’autre part, l’export maritime a continué à se développer et compense en par-
tie un commerce intra-européen structurellement en récession du fait du développe-
ment des productions locales anglaises, allemandes, etc. Les prix, en baisse sensi-
ble par rapport à août, affichent néanmoins un niveau supérieur à celui de 2007.   
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La campagne s’est terminée laborieusement comme chaque année. Pourtant, malgré 
une présence plus affirmée de l’Espagne, les volumes à commercialiser étaient plus 
modérés qu’en 2007 en raison du déficit des productions françaises. Néanmoins, la 
demande s’est montrée particulièrement lente. Des stocks se sont constitués, notam-
ment en pêche jaune.   =  P
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Le marché s’est montré assez satisfaisant. Les variétés blanches, parmi lesquelles 
l’Italia d’Italie prend une part croissante, se sont écoulées de façon assez fluide. Les 
prix pratiqués ont été légèrement supérieurs à ceux de 2007. Le marché a été plus 
laborieux pour les variétés noires, plus chères au détail. Néanmoins, les quantités à 
commercialiser étaient plus limitées que l’an passé, avec un déficit sensible en 
muscat.  
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Pages 
La tendance des principaux produits du mois influence 
significativement la conjoncture globale du marché fruitier. 
Vous trouverez tous les mois dans la rubrique « Repères » 
une brève analyse les concernant, avant les pages 
consacrées à une sélection d’exotiques et d’agrumes.   
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totales de fruits du mois en France 

En % Volumes Dépenses 

Raisin 18 19 

Pêche/nectarine 16 18 

Pomme 20 16 
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Despite the 30-odd ships that have been demolished since the start of the year there 
was no demand dividend for charter rates in September. A high exit price in Ecuador 
coupled with uncertain markets in the Med restricted banana chartering. Heavy and 
persistent rain in South Africa hindered the citrus harvest in the Western Cape. When 
enough fruit did become available demand and pricing in EU markets had dipped to 
the point that the annual race to meet the mid October duty deadline didn’t get out of 
the starter’s blocks.  
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L e marché s’est montré décevant malgré une offre modérée. 
Comme tous les ans, avec la fin des programmes d’appro-

visionnement d’été, les arrivages ont augmenté. Toutefois, ils 
se sont maintenus à un niveau similaire à celui de l’an passé en 
banane dollar. La progression marquée des volumes colom-
biens a été compensée par un déficit toujours aussi sensible du 
Costa Rica. L’Equateur, très présent en juillet et août, s’est fait 
plus discret, les volumes disponibles étant plus limités et des 
envois massifs ayant été dirigés vers la Russie et surtout la 
Méditerranée pour le Ramadan. Les livraisons en provenance 
d’Afrique sont remontées à un niveau similaire à celui de 2007, 
avec l’atténuation du déficit ivoirien et des apports camerounais 
et ghanéens en progression. Toutefois, elles sont restées sen-
siblement inférieures à la moyenne, tout comme les volumes 
antillais.  

La demande s’est montrée anormalement lente pour la saison, 
tant en France qu’en Europe du Nord. Cette mévente semble 
davantage due à une « sinistrose » qu’à des facteurs objectifs. 
La grande distribution a encouragé les ventes, grâce à des prix 
détail attractifs et à de nombreuses opérations promotionnelles. 
De plus, les températures plutôt fraîches, notamment en fin de 
mois, ont été favorables à la consommation. Enfin, la concur-
rence des fruits de saison, quoique plus marquée qu’au coeur 
de l’été, est restée modérée (prix élevés pour les prunes, pom-
mes et raisins noirs).  

Les cours au stade quai, stables à baissiers par rapport au 
mois d’août, affichent un niveau légèrement inférieur à la 
moyenne, tant en France qu’en Allemagne. Il en va de même 
en Espagne, où cependant le retour à un approvisionnement 
déficitaire en plátano a permis une remontée des prix pratiqués. 

Marché français de la banane — Indicateurs SEPTEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Septembre 2008 / Août 2008  

 + 25 %  – 3 % 

Septembre 2008 / Septembre 2007 

 + 48 %  – 9 % 

Volumes* Prix de référence UE** 

* Arrivages Afrique/Antilles                    ** Prix Allemagne vert GlobalGap 
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Sources : Cirad, SNM, TW Marketing Consulting 

Marché européen de la banane — Indicateurs 

MARCHE EUROPEEN 

Espagne - Evolution prix super extra 
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En tonnes  Septembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2008/2007 2008/2006 2008 2008/2007 2008/2006 

Martinique  7 623  + 2 843  - 55  106 667  - 22  - 35 

Guadeloupe  4 763  + 166  + 13  35 936  + 2  - 6 

Canaries  22 947  - 20  - 7  293 426  + 7  + 12 

Côte d’Ivoire  9 609  - 18  - 40  99 878  - 27  - 42 

Cameroun  17 223  + 19  - 15  207 282  + 16  0 

Ghana  3 147  + 15  + 63  36 889  + 40  + 181 
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L e marché s’est montré très difficile durant la majeure partie 
du mois. L’approvisionnement a été particulièrement sou-

tenu. Pourtant, le Chili, très présent en 2007, a été quasi ab-
sent et le complément d’offre du Kenya, principalement consti-
tué de Hass, a été léger. Cependant, les arrivages d’Afrique du 
Sud ont été importants jusqu’en milieu de mois. Et, surtout, la 
campagne péruvienne s’est prolongée, les volumes restant 
massifs jusqu’au début de la deuxième quinzaine.  

La demande s’est montrée assez décevante. Les opérations 
montées avec la grande distribution n’ont pas absorbé les vo-
lumes escomptés. Ainsi, des reports de stocks importants 
étaient disponibles jusqu'en fin de mois où le marché a com-
mencé à s’apurer. Les prix, en baisse jusqu’en fin de deuxième 
décade tant pour le Hass que pour les quelques lots de varié-
tés vertes disponibles (variétés tardives d’Afrique du Sud et du 
Pérou), n’ont commencé à rebondir qu’en toute fin de mois. Le 
cours moyen mensuel affiche un niveau nettement inférieur à 
la moyenne.  

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France SEPTEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Septembre 2008 / Août 2008  

 – 27 %  – 17 % 

Septembre 2008 / Septembre 2007 

 + 27 %  – 49 % 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Septembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 
2008/2007 2008/2006 2007/2008 07-08/06-07 07-08/05-06 

Pérou 2 526 + 413 + 391 14 296 + 54 + 46 
Mexique 63 - 91 - 91 63 - 92 - 93 
Espagne 141 - 42 - 100 141 - 42 - 93 
Kenya 334 - 45 - 51 3 883 - 22 - 44 
Afrique du Sud 1 765 + 35 + 81 10 710 + 214 + 153 
Total 4 829 + 31 + 26 29 093 + 20 + 13 
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L e marché, difficile en août, est resté sous pression avec 
une offre assez importante. Les livraisons d’Argentine ont 

été inférieures d’environ 25 % à la moyenne. Néanmoins, les 
apports d’Afrique du Sud ont continué d’être assez soutenus, 
même s’ils ont marqué un déficit par rapport à ceux réception-
nés en 2007. Enfin, les stocks significatifs disponibles pour 
toutes les origines en début de mois ont alourdi plus encore le 
marché.  

Parallèlement, la demande est restée plus lente que les saisons 
passées, tant en France que dans le reste de l’UE (Europe du 
Nord notamment). Les traditionnelles opérations promotionnel-
les de rentrée, qui permettent d’écouler des volumes impor-
tants, n’ont pas rencontré le succès escompté.  

Dans ce contexte, les prix, qui se situaient déjà à un bas ni-
veau, se sont encore érodés en fin de mois. Le cours moyen 
mensuel affiche sa pire performance depuis 2002, en recul de 
14 % par rapport à la moyenne triennale.  

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France SEPTEMBRE 2008 

MARCHE EUROPEEN 

Comparatifs mensuel et annuel 

Septembre 2008 / Août 2008  

 + 6 %  – 10 % 

Septembre 2008 / Septembre 2007 

 + 8 %  – 20 % 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Septembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 

2008/2007 2008/2006 2007/2008 07-08/06-07 07-08/05-06 

Espagne 1 951 + 63 + 29 272 495 - 7 + 2 

Afrique du Sud 16 513 + 4 + 100 46 859 + 20 + 70 

Total 18 464 + 8 + 89 319 354 - 4 + 8 
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L e marché est resté assez décevant. Les arrivages ont été 
sensiblement plus faibles que la moyenne. D’une part, les 

apports d’Afrique du Sud ont été limités et pratiquement infé-
rieurs de moitié à ceux réceptionnés en 2007, du fait d’une 
récolte plus faible que l’an passé, avec des exportations de 
l’ordre de 13 millions de colis contre plus de 14.5. De même, 
les livraisons d’Amérique centrale ont été plutôt déficitaires. 
Les envois du Honduras ont été similaires à ceux de l’année 
dernière et ont continué de culminer. En ce qui concerne le 
Mexique, les envois du Michoacán ont connu la même situa-
tion que ceux du Honduras, tandis que ceux du Yucatán, dont 
la saison a démarré en début de mois, ont été plus légers, le 
rendement à l’emballage étant limité par la faible taille des 
fruits cette saison. Comme tous les ans, les livraisons d’Argen-
tine ont été marginales.  

Cependant, la demande a continué d’être plus lente que les 
saisons passées, notamment en Europe du Nord. De plus, les 
stocks significatifs constitués en raison de la mévente des 
mois précédents ont pesé sur le marché. Dans ce contexte, le 
bilan est variable d’une origine à l’autre. Les ventes des fruits 
sud-africains ont été assez fluides, la fin de la campagne ar-
gentine ayant permis de libérer des lignes dans la grande dis-
tribution. Cependant, les opérateurs n’ont pu remonter leur 
niveau de prix. Le marché est resté très laborieux pour les 
origines d’Amérique centrale jusqu’en milieu de mois, où le 
déclin des volumes d’Afrique du Sud a permis de fluidifier les 
ventes. Les prix ont enregistré un fléchissement pour tous les 
fournisseurs de cette zone.   

Volumes 

Prix stade import 

Estimations des mises en marché en France SEPTEMBRE 2008 
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Comparatifs mensuel et annuel 

Septembre 2008 / Août 2008  

 – 62 %  – 6 % 

Septembre 2008 / Septembre 2007 

 – 50 %  – 2 % 

Volumes Prix 

Pomelo 
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Estimations des mises en marché en France par origine 

En tonnes  Septembre 
2008 

Comparatif (en %) Cumul saison Comparatif saisons (en %) 
2008/2007 2008/2006 2007/2008 07-08/06-07 07-08/05-06 

Argentine 40 - 71 -  5 270 + 11 + 24 
Afrique du Sud 685 - 48 + 1 10 489 - 2 - 36 
Total 725 - 50 + 7 15 759 + 2 + 25 
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SEPTEMBRE 2008 

L e mois de septembre s’est caractérisé par une offre en régression, avec la diminution des livraisons d’Israël et du Sénégal. 
Progressivement, le Brésil s’est hissé au premier rang des pays fournisseurs de mangue, avec des expéditions toutefois 

modérées. La limitation des arrivages s’est révélée un élément positif sur le marché européen dans la mesure où la demande est 
restée peu dynamique tout au long du mois. Cet équilibre entre offre et demande a favorisé le maintien de prix assez soutenus, 
avec quelques variations ponctuelles pour des raisons liées à la qualité des fruits.  

Mangue — Estimation des arrivages — En tonnes 

semaines 2008 36 37 38 39 

Par avion 

Brésil  -  - 10-20 10-20 

Israël 20 20  -  - 

Sénégal 10 5-10  -  - 

Par bateau 

Brésil  860 1 060 1 100 1 340 

Sénégal 110 110 70 40 

Mangue — Prix au stade import — En euros 

Semaines 2008 36 37 38 39 Moyenne  
septembre 08 

Moyenne 
septembre 07 

Par avion (kg) 
Brésil Palmer/Haden  -  -  - 3.80-4.20 3.80-4.20 3.30-3.60 
 Kent  -  - 4.00-4.50 4.00-4.50 4.00-4.50 4.00-4.50 
Israël Kent 3.00-4.00 3.00-3.80  -  - 3.00-3.90 3.25-3.75 
Sénégal Kent 3.00-3.50 2.00-3.00  -  - 2.50-3.25 2.90-3.60 

Par bateau (colis) 
Brésil  Tommy Atkins 5.00-5.50 5.00-6.00 6.00 5.00-6.00 5.25-5.85 3.35-4.00 
 Kent  -  - 7.00  - 7.00 -  
Sénégal Kent 5.00-5.50 5.00-5.50 5.00-5.50 5.00 5.00-5.35 3.30-4.60 
Israël Kent 5.00-6.00 5.50-6.50  -  - 5.25-6.25 4.00-5.00 
 Keitt  -  - 4.50-6.50 5.00-6.00 4.75-6.25 4.00-5.00 

Par camion (colis) 
Espagne Osteen 9.00 8.50-9.50 7.50-9.00 7.00-9.00 8.00-9.10 9.00-10.60 

Les expéditions d’Israël se sont 
progressivement atténuées tout 
au long du mois, entraînant un 
léger sous-approvisionnement 
du marché. Cette évolution de 
l’offre a permis le maintien des 
cours des mangues bateau 
dans un contexte de demande 
morose. En milieu de mois, les 
livraisons d’Israël se modifiaient 
dans leur composition variétale, 
passant des Kent aux Keitt. Il 
semble que cette origine ait été 
moins prolixe cette année en 
comparaison avec la campagne 
2007. Parallèlement, les expé-
ditions du Sénégal s’amenui-
saient et devenaient margina-
les. Le manque de fiabilité de la 
qualité des fruits de cette ori-
gine en limitait également la 
diffusion. Les cotations men-
tionnées pour ces produits sont 
vraisemblablement suresti-
mées, dans la mesure où elles 
ne tiennent compte que de 
produits de bonne qualité. 

Par ailleurs, la fourniture de 
mangue du Brésil progressait 
lentement avec essentiellement 
des Tommy Atkins, principale-

ment orientées vers les mar-
chés nord-européens. Là en-
core, la modération de l’offre 
face à une demande peu dyna-
mique permettait un équilibre 
de marché se concrétisant par 
des prix stables. L’offre du Bré-
sil s’est scindée en deux parties 
durant le mois de septembre, 
avec des quantités plus impor-
tantes expédiées vers le mar-
ché nord-américain (Etats-Unis 
et Canada). Les prix plus éle-
vés qui y étaient obtenus inci-
taient les exportateurs brési-
liens à privilégier ces destina-
tions plutôt que le marché euro-
péen moins attractif en termes 
de prix et plus coûteux en frais 
d’approche.  

Cet approvisionnement se révé-
lait assez inadapté à la de-
mande, notamment sur le mar-
ché français où les Kent sont 
généralement préférées. Pour 
pallier l’insuffisance de man-
gues Kent, les opérateurs se 
rabattaient sur les Tommy At-
kins pour des quantités limitées.  
Quelques livraisons de Kent en 
milieu de mois laissaient présa-

ger un démarrage précoce de la 
campagne d’exportation brési-
lienne pour cette variété. En 
définitive, quelques conteneurs 
seulement ont été réception-
nés, sans réel suivi au cours 
des semaines ultérieures. Ces 
livraisons étaient composées de 
fruits manquant de coloration et 
de maturité. 

La modération des expéditions 
brésiliennes, israéliennes et 
sénégalaises permettait un 
démarrage de campagne pour 
l’Espagne dans un contexte 
plutôt favorable. Les premières 
expéditions réceptionnées à la 
fin août s’avéraient peu impor-
tantes. Elles s’amplifiaient les 
semaines suivantes tout en 
restant contenues. Ces pre-
miers lots de mangues Osteen 
présentaient une coloration et 
une maturité un peu justes. Ces 
aspects qualitatifs s’amélio-
raient rapidement au cours des 
semaines suivantes, avec des 
arrivages essentiellement com-
posés de fruits de gros calibre. 
L’offre espagnole autorisait une 
alternative par rapport à l’appro-

visionnement majoritaire en 
Tommy Atkins et ceci en dépit 
des prix élevés demandés.  

Le  marché de  la  mangue 
avion est resté assez stable en 
septembre. En première quin-
zaine du mois s’achevaient 
simultanément les campagnes 
d’exportation d’Israël et du 
Sénégal, avec des prix fléchis-
sant compte tenu de la qualité 
inégale des produits proposés. 
La baisse des volumes mis en 
marché n’influait pas sur les 
niveaux de prix dans la mesure 
où la demande demeurait fai-
ble. En seconde quinzaine, le 
Brésil prenait le relais pour la 
fourniture de Kent, mais aussi 
de Haden et Palmer. Cette 
modification d’approvisionne-
ment se répercutait sur les prix 
avec une hausse sensible. 
Quelques lots de Kent d’Egypte 
complétaient l’approvisionne-
ment. Ils s’écoulaient sur la 
base de 3.30-3.50 euros/kg, en 
baisse en fin de mois à 3.20-
3.30 euros/kg.  
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Ananas — Prix stade import 

En euros Min Max 

Par avion (kg) 

Cayenne lisse 
Victoria 

1.55 
1.50 

1.95 
3.50 

Par bateau (colis) 

Cayenne lisse 
Sweet 

6.00 
6.00 

9.00 
11.50 
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A u cours du mois de septembre, la progression de l’offre en Sweet en provenance d’Amérique latine n’a pas été aussi 
importante que le prévoyaient les opérateurs. Cela n’a toutefois pas empêché les prix d’être à la baisse tout au long 

du mois. Sur le marché de l’ananas avion, la situation a été plutôt bonne dans l’ensemble, bien que l’écoulement des 
fruits ait été plus lent à partir du milieu du mois. La qualité de l’offre est restée toutefois un peu hétérogène et la commer-
cialisation a donc été à nouveau plus ou moins facile selon les lots mis en marché. On n’a pas observé de réelle évolution 
sur le marché de l’ananas Victoria. L’offre dans sa globalité est restée assez limitée, avec une demande qui a tardé 
à reprendre.  

SEPTEMBRE 2008 

Ananas — Prix en euros stade importation en France — Principales origines  
Semaines 2008 36 37 38 39 

Par avion (kg) 
Cayenne lisse Bénin 1.80-1.90 1.80-1.95 1.80-1.90 1.80-1.90 
 Cameroun 1.85-1.90 1.85-1.90 1.70-1.90 1.65-1.90 
 Ghana 1.55-1.80 1.70-1.80 1.70-1.80 1.70-1.80 
 Côte d’Ivoire 185-1.90 1.80-1.95 1.80-1.95 1.80-1.95 
Victoria Côte d’Ivoire 2.50 2.50 1.50-2.00 2.00 
 Réunion 3.30-3.50 3.30-3.50 3.30-3.50 3.30-3.50 

Par bateau (colis) 
Cayenne lisse Côte d’Ivoire 7.00-9.00 6.00-9.00 6.00-8.00 6.00-8.00 
Sweet Côte d’Ivoire 9.00-11.50 8.50-10.00 8.00-10.00 7.00-8.50 
 Cameroun 9.00-11.50 8.50-10.00 8.00-10.00 7.00-8.50 
 Ghana 9.00-11.50 8.50-10.00 8.00-10.00 7.00-8.50 
 Costa Rica 9.50-11.50 8.50-10.00 7.00-9.00 6.00-7.00 

Dès la première semaine du mois, on a 
senti sur le marché de l’ananas une 
tension qui n’a cessé de croître tout au 
long du mois. Les prix étaient restés 
élevés fin août et les opérateurs, lors de 
la première semaine de septembre, ont 
perçu la baisse des cours comme un 
rééquilibrage. Elle s’est poursuivie du-
rant les trois premières semaines et n’a 
donné l’impression de se stabiliser 
qu’en fin de mois. La demande, qui a 
toujours été inférieure à l’offre, semble 
avoir été la principale cause de cette 
baisse. A cela, il faut ajouter quelques 
soucis de qualité sur l’offre latino-
américaine. Les fruits réceptionnés 
étaient très hétérogènes et évoluaient 
rapidement, ce qui réduisait considéra-
blement leur durée d’entreposage. La 
demande ne parvenant pas à absorber 
les volumes mis en marché, des stocks 
se sont progressivement constitués. 
Pour gérer la situation, les opérateurs 
ont souvent eu recours à des ventes de 
dégagement (avoisinant 5.00 euros/
colis) afin d’alléger la pression sur le 

marché. Pour le Cayenne, la situation 
était également difficile. Tout au long du 
mois, l’offre a été très confidentielle, 
mais pour autant les ventes n’étaient 
pas plus faciles. La chute des cours a 
dans un sens été moins importante 
pour le Cayenne car les prix n’avaient 
pas progressé autant que ceux du 
Sweet en août. Les opérateurs qui 
avaient réussi à mettre en place des 
opérations de promotion ont continué à 
écouler leurs fruits avec un peu moins 
de d i f f i cu l té .  Cependant ,  dès la 
deuxième semaine, la disponibilité de 
lots de Sweet à bas prix, même s’ils 
étaient plus fragiles et moins colorés, a 
mis les ventes de Cayenne sous pres-
sion. Les marchés de l’Est qui reve-
naient vers le fruit se sont de nouveau 
fermés car ils jugeaient les cours du 
Cayenne encore élevés. 

Sur le marché de l’ananas avion, sep-
tembre a été le mois du Bénin. La 
bonne qualité globale de ses fruits lui a 
permis d’avoir des cours plus réguliers. 

En revanche, son offre en Pains de 
sucre a  été plus irrégulière en qualité et 
en volumes, jugés trop importants pour 
la demande. De 1.90 à 2.00 euros/kilo 
en début de mois, les cours se sont 
stabilisés entre 1.90 et 1.95 euro/kilo. 
Les arrivages du Ghana et du Came-
roun ont été plus chahutés et plus irré-
guliers en qualité. Les fortes pluies au 
Cameroun ont affecté la présentation 
des fruits qui manquaient souvent de 
coloration.  

Sur le marché du Victoria, même si on a 
noté une progression de l’offre avec des 
arrivages plus importants en prove-
nance de Côte d’Ivoire, force est de 
constater que la demande pour ce petit 
exotique n’a toujours pas redémarré. 
On a également signalé quelques sou-
cis de présentation, les fruits manquant 
de brillant. Les opérateurs s’accordent à 
reconnaître un certain désintérêt actuel-
lement pour le fruit.  
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La récession économique glo-
bale et l'impact potentiel de la 
pénurie de crédit sur l'industrie 
reefer étaient toujours les princi-
paux sujets de conversation. 
Coûts de production en hausse, 
prix du carburant élevés (qui 
heureusement n'augmentent 
pas) et aussi du transport d'un 
côté, et clients qui doivent s'as-
surer de prix bas pour leur pro-
pres clients accablés de l'autre, 
forment un mélange potentielle-
ment explosif. Ajoutons à cela 
quelques multinationales avec 
un niveau d'endettement élevé, 
des banques en perdition et un 
manque chronique de crédit et il 
est surprenant que la panique 
ambiante qui continue de peser 
sur les bourses n'ait pas affecté 
la dynamique des reefers par 
effet de cascade. Et pourtant, au 
milieu de cette tempête, la dis-
ponibilité de reefers spécialisés 
haut de gamme est tellement 
faible que des opérateurs ont 
réussi à augmenter les prix de 
plus de 10 % sur des contrats 
temps de 12 mois sans trop de 
peine. Pendant que les affré-
teurs acceptent à contrecoeur la 
logique qui sous-tend le nou-
veau statu quo, il leur reste le 
problème de l’intégration de 
toutes les augmentations de 
coûts de la chaîne d'approvision-
nement dans des propositions 
CAF acceptables pour leurs 
clients. Vu les précédents histo-

riques, le commerce du reefer 
devrait échapper aux pires affres 
d'un ralentissement économique 
global. Mais la réduction généra-
lisée du commerce mondial aura 
certainement un impact sur 
certaines variables qui vont à 
leur tour influer sur le marché du 
reefer spécialisé à court et 
moyen termes. D'abord, com-
ment réagiront les lignes conte-
neurs face à la demande en 
baisse et à un surplus de capa-
cité ? Avec des navires neufs, 
qui ont coûté très cher et sont 
maintenant en état de naviguer, 
peuvent-il baisser les prix par 
alvéole ? Vont-ils s'attaquer plus 
énergiquement aux routes re-
efer ? Existe-t-il suffisamment de 
demande, d'infrastructures sur 
les principales routes reefer ou  
d'équipements pour étayer et/ou 
justifier une telle offensive ? Les 
douze mois à venir vont égale-
ment permettre de mesurer la 
résilience du transport reefer 
spécialisé face à la concurrence 
plus dispersée des lignes conte-
neurs. Le 17 octobre à minuit, le 
système de consultation pour les 
lignes conteneurs a été officielle-
ment abandonné. Alors que ceci 
n'empêchera pas les opérateurs 
de constituer des consortiums 
pour le transport maritime, les 
membres de ces consortiums ne 
pourront pas se consulter sur les 
questions de capacité ou de 
prix, et en particulier les supplé-

ments tels que redevances de 
manutention aux terminaux, 
polices d'assurance, coefficients 
d'ajustement de soutage et sur-
charges monétaires. Il en résul-
tera probablement une période 
d'incertitude et d'instabilité de 
prix pendant que les transpor-
teurs testent leur nouvelle liber-
té. Les lignes ont pu arracher 
une bonne part de marché des 
reefers pendant la dernière 

décennie. En théorie, il en reste 
pas mal à prendre mais, pour 
être réaliste et pour un nombre 
de raisons très différentes, un 
important pourcentage de ce qui 
reste ne concernera probable-
ment pas les conteneurs. Quel-
les que soient les tendances, les 
douze mois à venir promettent 
d'être fascinants. 

 

MARCHE EUROPEEN 

M algré quelque 30 navires détruits depuis le début de l'an-
née, les tarifs d'affrètement n'ont pas augmenté du fait de 

la demande en septembre. Un prix élevé de sortie de l'Équateur 
et des marchés incertains en Méditerranée ont limité les affrète-
ments bananiers. Un long épisode de fortes pluies en Afrique du 
Sud a pénalisé la récolte des agrumes dans la région du Wes-
tern Cape. Quand les volumes ont enfin été suffisants, la de-
mande et les prix en Europe avaient tellement diminué que la 
course annuelle pour arriver avant la date limite des taxes doua-
nières en mi-octobre n'a même pas commencé. 
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Fret 
maritime 

Grands reefers (450 000 cuft) 

Petits reefers (330 000 cuft) 

Évolution du marché par semaine 

Weeks / Source: Reefer Trends
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Marchés spots — Moyennes mensuelles 

US$cents/cubic foot 
x 30 jours Grands reefers Petits reefers 

Septembre 2008 33 46 

Septembre 2007 53 71 

Septembre 2006 64 59 
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